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Préambule 
 
L’activité économique de Salindres est depuis un siècle et demi liée à l’industrie 
chimique, ses opérations industrielles et ses transactions commerciales. Conjuguée au 
développement du rail, l’usine de produits chimiques Henry Merle a attiré dès la 
seconde moitié du XIXe siècle (1860) une importante population venue travailler dans 
l’aluminium. 1  Après de nombreuses mutations, la société devient « Pechiney, 
Compagnie de produits Chimiques et Métallurgiques » en 1950. Elle initie, en 1958 sur 
la place de l’Eglise la construction du groupe de logements La Résidence afin de loger 
une partie de ses employés. Celui-ci se situera à l’emplacement de l’ancien presbytère, 
d’un pâté de maisons pour beaucoup insalubres et d’une fontaine. En 2011, les 36 
logements de cet HLM construit sur cinq niveaux ont été détruits et un espace 
considérable dont la Commune de Salindres souhaite aujourd’hui tirer parti a été laissé 
libre. Cet espace libre a depuis été tout naturellement colonisé par le stationnement 
des véhicules, favorisé en cela par le sol très minéral et non organisé qui le revêt. 
 

          
La Place en 2010. HLM La Résidence          1                             La Place en 2012. Une étendue béante                                     2                           
Source : Commune de Salindres                  Source : CAUE 30 
 

Cette place a, tour à tour, porté les noms de Place de la Révolution, Place de la 
Fontaine, Place Pechiney en 1900, Place de l’église, Place de la République depuis 
1945. Elle est liée à la fois à l’hôtel de ville et à l’église dont la construction a été 
décidée en 1850 « sur l’ancien cimetière et sur des acquisitions de terrains »2. Outre 
les façades de ces deux bâtiments, ses limites sont également composées de celles 
des maisons de particuliers, discrètes, ne dépassant pas les trois niveaux et aux 
caractéristiques rurales 3.  
 

                                                 
1 Salindres-Rousson en Images, Les publications de l’AREHIS, 2011 
2 AREHIS, op. cit. 
3 Piffeteau Catherine, « Aménagement de l’ancienne place du village avec reconsidération de la circulation aux abords », 
Juillet 2007, CAUE du Gard 
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                                                                                                       Maisons caractéristiques d’un bâti rural                  3 
                                           Source : CAUE 30  

Elle n’est pas arborée, hormis deux platanes assortis de deux bancs devant l’église et la 
mairie, ainsi que trois autres face au café du commerce désormais fermé. Cette quasi-
absence de végétation, de fleurissement et de mobilier constitue un atout, le lieu étant ainsi 
exonéré d’éléments pouvant gâcher son caractère. Avant la réalisation des logements, « un 
puits communal surmonté d’une croix (et) actionné par un volant manuel »4 constituait 
l’élément central de cette place. Il a été déplacé par la suite contre l’une de ses façades. 
L’association pour la Recherche, l’Etude de l’Histoire Industrielle de Salindres mentionne 
que « dans les années de sécheresse, les paysans des mas dont les puits étaient à sec, 
venaient chercher avec leurs charrettes, des barriques d’eau. »5.  

 

    
   Jadis, le puits communal avec la croix             4                                                Aujourd’hui, la croix  contre le château des Isnards 5 
   Source : Association Les Maisons Moulées                             Source : CAUE 30 
 

Si des commerces ont également été présents par le passé, ils ont aujourd’hui disparu 
et l’ambiance du lieu connaît un autre rythme : celui des allées et venues de personnes 
fréquentant les équipements qui composent son voisinage immédiat ou proche : église, 
mairie, centre socio-culturel, médiathèque, jardin public, équipements sportifs... 
 
 

                                                 
4 AREHIS, op. cit. 
5 AREHIS, op. cit. 
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    Le 
centre socio-culturel                     6    Le collège                             7 Stade et jardin public                                                 
Sources : Commune de Salindres      

 
 

En mars 2012, une rencontre6 a eu lieu entre les élus de Salindres et le CAUE du Gard 
afin que celui-ci accompagne la municipalité dans l’aménagement de cette place  tout 
en y associant la population. Dans un second temps, la collectivité aura recours aux 
compétences d’un maître d’œuvre concepteur, paysagiste ou architecte ayant des 
compétences en aménagement d’espaces extérieurs. 
 

L’intérêt de faire participer la population à l’aménagement d’un village n’est plus 
aujourd’hui à démontrer. Cela favorise la compréhension, l’appropriation d’un projet 
avant même sa réalisation ainsi que l’adhésion à des valeurs pouvant être mobilisées 
comme celles du Développement durable. Mais cette démarche se heurte toutefois à 
de nombreux écueils. Ceux-ci émanent tant de la part des populations que des élus et 
des professionnels de l’urbanisme. Les premières ne sont pas toujours prêtes à donner 
du temps ou, lorsque c’est le cas à faire fi des intérêts particuliers, les autres ont un 
agenda à respecter, des attitudes culturelles ou professionnelles bien ancrées et peu 
accessibles aux non initiés. La participation des habitants est donc une affaire de 
compromis et la méthodologie qui l’accompagne est logiquement déterminée par le 
temps imparti. 
 
Une première « animation» a été organisée le vendredi 20 avril 20127 sur la place du 
marché et durant celui-ci, afin d’informer les habitants. Cette action a été réalisée sous 
la forme de deux expositions intitulées « Regards sur mon espace public » et « Place 
cherche habitants », respectivement présentées par le CAUE et l’association La 
Manufacture des Paysages.  
 

   
Sur le marché de Salindres…                  9            Animation du CAUE aux côtés de la Manufacture des Paysages                  10 
Source : CAUE 30      Source : CAUE 30  

                                                 
6 Salindres. Projet d’aménagement de place. Compte-rendu de la réunion du 16 mars 2012, CAUE du Gard 
7 Salindres. Réflexion sur les espaces publics. Compte-rendu de visite du 06/04 et de l’animation du  20/04 sur la place du 
marché, CAUE    du Gard 
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Le but était de familiariser le public au vocabulaire urbain, aux enjeux liés à différentes 
réalisations mais il s’agissait aussi d’établir le contact avec les Salindrois. A ce titre, un 
questionnaire (Annexe 1) a été mis au point afin de les interroger sur leur 
représentation de la place elle-même mais également sur leur relation aux autres 
espaces publics existants. Il s’agissait ainsi de définir une typologie des différents 
espaces publics communaux afin de penser un aménagement plus cohérent pour cette 
place. Les premiers jalons d’une consultation qui s’est poursuivie en juillet et août ont 
été ainsi posés.  
 

    
       11                  12                    13 

 
            14 

Peu de jeunes gens ayant été rencontrés sur le marché, nous avons abordé plusieurs 
adolescents en fin d’après-midi, dans le jardin, près du centre socio-culturel. Un 
document, préparé à leur intention, leur a été soumis (Annexe 2). 
 

                          

 15                  16 

Questions posées aux jeunes : « Qu’est-ce que pour vous un espace public ? Donnez une petite définition, décrivez 
l’espace public  idéal… »      
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1. L’enquête quantitative  
 

1.1 Déroulement du sondage et présentation du 
questionnaire 

Le sondage dont ce document présente les résultats constitue plus précisément une 
pré-enquête effectuée de façon aléatoire auprès de 82 personnes. Celle-ci a été 
réalisée pour la majeure partie en mode face à face enquêteur-enquêté à différents 
moments : sur le marché de Salindres le vendredi 20 avril 2012 dans un premier temps 
puis les 10 et 12 juillet ainsi que les 24 et 31 août 2012 dans les rues du village. 
Quelques imprimés ont également été laissés à l’accueil de la mairie et un article paru 
dans le midi-libre du 13 août (Annexe 3) a invité les habitants à les compléter. 

Le questionnaire a été conçu de manière à recueillir des éléments quantitatifs et 
qualitatifs. 

Si les six premières questions de ce document visent à caractériser l’échantillon et le 
dynamisme associatif des habitants(Q. 7 à 8), celles qui suivent permettent d’étudier : 

- la représentation des différents espaces publics de la commune chez les personnes 
interrogées (Q.13 à 16) ; 
 
- l’usage qu’en font les habitants (Q. 9 à 12, 20 à 21) ; 
 
-  l’évasion de ces derniers vers des espaces publics situés aux alentours de 
Salindres (Q. 22 à 23). 
 
Ce questionnaire a également cherché à évaluer la capacité des populations à émettre 
des propositions et leur souhait à participer ou pas à la réflexion concernant 
l’aménagement de la place de la mairie aux côtés des élus (Q.17 à 19). 

A une époque où les relations entre les habitants s’amenuisent, où les ménages ont 
peu de temps à dépenser hors du travail ou de l’espace domestique, il peut être 
intéressant de s’interroger : la place de l’église peut-elle avoir une fonction sociale ? 

Celle-ci a perdu certains de ses usages mais incarne-t-elle malgré tout un espace de 
respiration dans le tissu bâti, un lieu symbolisant l’histoire du village c’est à dire une 
certaine identité pour les Salindrois ? A ces questions la population (riverains et 
habitants des différents quartiers) a proposé sa manière de voir. 

Les informations recueillies par le biais des questionnaires ont fait l’objet d’une saisie 
informatique avec le logiciel Sphinx, spécifique au traitement d’enquête et analyse de 
données. 

1.2 Caractéristiques des enquêtés 

Répartition par sexe des personnes interrogées 
 
La répartition par sexe des personnes interrogées est assez symétrique : 51% sont des 
hommes, 49 % des femmes. 
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Graphique  1 : L’égalité hommes-femmes est respectée dans l’échantillon 
 

 
 

Classes d’âges  des personnes interrogées 

En matière de classes d’âges, le graphique 2 révèle que les habitants d’âge intermédiaire 
(40-65 ans)  sont bien représentés (34  personnes soit 41,5% de l’échantillon). Les «  65 
ans et plus » sont également assez présents (31 personnes soit 39%). Une lacune en 
terme de représentativité apparaît dans l’échantillon avec les plus jeunes populations peu 
nombreuses (14 soit 17% ont jusqu’à 39 ans). 
 
Graphique  2 : La classe d’âge intermédiaire est la mieux représentée 
 

 
L’âge influence fortement la situation familiale : c’est chez les moins de 40 ans que les 
couples avec enfant(s) sont les plus nombreux. Sur 14 personnes interrogées entrant dans 
cette catégorie d’âge, 10 (soit 71%) se déclarent « en couple avec enfants », comme 
l’indique le tableau 1. On remarque aussi que les personnes « seules avec enfant(s) » 
ayant répondu à l’enquête appartiennent  à la catégorie d’âge intermédiaire (40-65 ans). 
 
D’une manière générale, les ménages de plus de 65 ans interrogés à Salindres n’ont plus 
d’enfant au foyer.  Plus de la moitié des habitants les plus âgés (75 ans et +) sont en 
couple. 
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Tableau  1 : Age et situation familiale (en effectifs) 

 
 
Répartition de la population suivant les secteurs d’habitat 

Salindres est une commune présentant différents quartiers dont nous avons tenté 
d’approcher les habitants respectifs, en nous rendant dans chacun d’eux. Afin de diversifier 
l’échantillon, nous avons  également fait du porte à porte dans les immeubles Bel Air et La 
Jouannenque.  
 
Tableau  2 : Plus d’un tiers des répondants sont issus du quartier « Cœur de 
Salindres »  

 
 
Comme l’indiquent la carte 1 et le tableau 2, l’effectif  le plus important de personnes 
rencontrées se situe dans le quartier « Cœur de Salindres ».  
Tout de suite après et en plus faible nombre, les répondants viennent du quartier 
représenté par l’association « Les Maisons Moulées », ainsi que du quartier l’Ausselet, tous 
les deux pavillonnaires. Enfin, 15% des habitants interrogés sont issus des quartiers de 
logements sociaux Le Gascut et La Jouannenque. Dans ce tableau, la catégorie « autres » 
regroupe précisément  deux personnes vivant dans les écarts : l’une dans le quartier 
Cauvas, au Nord-Est de la commune et l’autre à l’Ouest (Valat d’Arias). 
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Carte  1 : Situation géographique des personnes interrogées 
 
 

 
                                                                                                                                          Réalisation technique : 
Thierry Baumet 
 
 
Si les trois premiers quartiers cités dans le tableau 2 sont dotés de structures animant leur 
gestion -  « Association des Maisons Moulées », « Comité de quartier Cœur de Salindres », 
« Comité de quartier Le Fauconnier » - l’adhésion des habitants à celles-ci est à géométrie 
variable. Dans l’échantillon, 28 % des personnes interrogées ont affirmé appartenir à un 
comité de quartier. Si l’on met en relation cet élément avec le nombre d’enquêtés 
théoriquement concernés, ce sont les personnes vivant dans le secteur des Maisons 
Moulées qui  montrent à ce propos le plus de dynamisme : 62% de répondants y adhèrent 
contre 25% pour les habitants du Fauconnier et 17% pour les personnes vivant dans le 
secteur Cœur de Salindres. Le découpage administratif des quartiers paraît desservir ce 
dernier. En effet, beaucoup d’habitants (vivant près de la place de la République pour 
certains) ont affirmé ne pas savoir qu’ils pouvaient adhérer à cette structure et l’on 
remarque, sur la carte 2, les limites lâches de ce quartier, contrairement à celui des 
Maisons moulées, géographiquement très circonscrit. 
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Carte  2 : Les secteurs d’habitat à grands traits 
 
 

 
                  Réalisation technique : Thierry Baumet 
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L’activité professionnelle 

Ce panorama ne serait pas complet sans la présentation de la situation professionnelle des 
répondants.  Compte-tenu des classes d’âge, il n’est pas surprenant que la majorité des 
personnes interrogées (37 soit 45%) soit constituée de retraités. Avec 39% de répondants, 
les actifs sont également bien représentés et les personnes en recherche d’emploi ou les 
« mères au foyer » composent pour leur part 16% de l’échantillon.  
 
Graphique  3 : Les retraités, les plus nombreux à répondre au questionnaire 

 
Concernant les personnes interrogées ayant un emploi, celles-ci occupent pour la plupart 
des emplois administratifs  dans la fonction publique territoriale (7 soit 22% des actifs), des 
emplois de commerçants ou employés de commerce (13 soit 41% des actifs). Les retraités 
sont pour beaucoup issus de l’industrie chimique. 
 
Le secteur associatif 

Evoquons les associations pour terminer cette présentation. Salindres étant une commune 
dotée d’un important réseau associatif (associations sportives en particulier), nous avons 
inclus cette variable dans notre questionnaire afin de voir si celle-ci pouvait s’avérer 
opératoire à un moment ou à un autre. Sur ce point, l’échantillon semble en légère 
dissonance avec la réalité puisque plus de la moitié des répondants (56%)  affirme 
n’appartenir  à aucune association et plus d’un quart (27%) en indique une seule. 

Classer par thème les associations citées par les Salindrois fait apparaître au premier plan 
les clubs sportifs, ce qui n’est pas étonnant puisque cette catégorie domine largement à 
Salindres. Elle n’en est pas moins suivie de très près par les associations liées aux 
festivités comme le montre le graphique 4.  
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Graphique  4 : Les associations indiquées sont sportives et festives 
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2 LES ESPACES PUBLICS DE LA COMMUNE : 
REPRESENTATION DES HABITANTS 

L’une des premières questions posée aux habitants consistait à leur faire nommer les 
espaces publics fréquentés dans leur commune. La question a été dans un premier temps 
traitée sans prendre en compte l’ordre selon lequel l’énumération s’est déroulée.   

Une douzaine d’espaces publics a été citée, ce qui est important pour une commune de la 
taille de Salindres (3122 habitants au 1er janvier 2012) et nous avons retrouvé la plupart de 
ceux répertoriés lors de notre première visite de la commune (carte 3). 

2.1 Un jardin, une place et un espace « nature » en tête du hit 
parade  

Si 15% des enquêtés avouent ne jamais se rendre dans les espaces publics de Salindres 
et si 9% ont cité un équipement (bar, médiathèque, centre social…), la moitié des 
personnes interrogées ont énoncé le parc derrière l’église et un quart la place du marché. 
Avec 17 répondants qui indiquent cet espace un peu « nature », la Tour Becamel obtient un 
peu plus de 20 % des suffrages. 

 
Graphique  5  : Le jardin public derrière l’église cité par la  moitié des répondants  
 

Question : « Pourriez-vous citer un ou plusieurs espaces publics que vous fréquentez à 
Salindres…» (en effectifs) 
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Carte  3  

 

Réalisation technique : Marjorie Noël 
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Le jardin public derrière l’église (cité par 51% de personnes interrogées) :  
Les usagers du jardin public derrière l’église sont des femmes en majorité (60%) et il est 
une référence pour 82% des enquêtés vivant en appartement. Les habitants qui le 
mentionnent viennent de tous les secteurs de la commune. En effet, s’ils constituent 47% 
des personnes interrogés appartenant au quartier Cœur de Salindres, les autres usagers 
se répartissent comme suit  : 67% qui habitent la Jouannenque citent également ce jardin 
ainsi que 56% des populations des « Maisons moulées ». Les répondants des autres 
quartiers (Ausselet, Fauconnier, Gascut…) y sont présents à 50%. L’âge n’est pas un 
facteur discriminant - toutes les classes sont représentées -, ni le fait d’avoir ou pas des 
enfants à charge.  
Les personnes qui citent ce jardin se rendent à la Tour Becamel (24%) et fréquentent 
également les  équipements sportifs. 
 

   
Le jardin public. 2012              17  Les équipements sportifs. 2001                         18      
Source : CAUE 30     Source : Commune de Salindres.   

  

 
La place du Marché (24% de réponses) : 
La moitié des résidents du quartier des Maisons Moulées cite la Place du Marché. Tous 
quartiers confondus, elle est également très prisée des retraités pour son marché 
hebdomadaire et peu fréquentée  par les « moins de 40 ans » (seuls 4 habitants de moins 
de 40 ans la citent). Jusqu’en 2011, elle a également été le lieu d’une soirée cinéma en 
plein air. Elle sert régulièrement au stationnement  des véhicules, notamment aux heures 
de sortie des écoliers. 
 

                
                      La Place Charles de Gaulle, jour de marché                19  La Place Charles de Gaulle, au quotidien                       20 
            Source : CAUE 30.    Source : CAUE 30 . 

 
La tour Becamel (21% de réponses):  
Lorsque l’on met en relation les choix des enquêtés avec leur situation dans la commune, il 
apparaît de manière significative que les deux tiers des habitants du quartier La 
Jouannenque (sud) citent La Tour Becamel. Cette tour, constituée  de restes d’anciennes 
fortifications datant du Moyen-Age est située dans un ensemble naturel boisé (végétation 
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de garrigue avec une dominance de chênes verts et un couvert herbacé) doté de fortes 
pentes. Les usagers disent apprécier le circuit de promenade, la possibilité de faire un peu 
de sport, ainsi que le Festival country qui a lieu chaque année durant deux ou trois jours, le 
dernier était au mois de Juin 2012. 
 

 
                                                     La Tour Becamel. 2012             21 
                              Source : CAUE 30.       
    

2.2  Se promener, sortir les enfants pour jouer : des buts avérés 

Les motivations à se rendre dans les espaces publics ont également été examinées. La 
question ouverte a laissé le maximum de liberté aux enquêtés. Elle a été analysée en 
regroupant leurs réponses en  six catégories parmi lesquelles il apparaît de manière très 
significative que « se promener, marcher » est la raison la plus fortement évoquée même si 
la sortie des enfants et petits-enfants est également très présente (graphique 6). 
 
Graphique  6  :  
Les espaces publics se prêtent à différents usages 
 

Question : « Qu’allez-vous faire dans les espaces publics que vous fréquentez ? »  
 

 
 

 
Des différences apparaissent entre les hommes et les femmes et il ressort de manière très 
significative que 80% des personnes qui indiquent fréquenter les espaces publics pour 
sortir les enfants ou petits-enfants sont précisément des femmes. De même tous les 
enquêtés qui évoquent les boules sont des hommes, comme l’indique le tableau 3. 
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Tableau  3 : Des pratiques différenciées selon le sexe 
 

 
 
 
Mettre en relation les espaces publics avec les pratiques fait apparaître, dans bien des cas, 
une relation très significative entre les deux variables.  
 
Tableau  4 : Des fonctions dominantes attribuées à plusieurs lieux 

 

 
 
Le tableau 4 fait ainsi apparaître le constat suivant : 
 

- l’ensemble des personnes qui cite la place de la République évoque des démarches 
administratives ; 

- 59% qdes habitants qui se rendent à la tour Becamel disent pratiquer la marche ;  
-  60% des usagers de la place Charles de Gaulle y font le marché ; 
- 50% des personnes qui se rendent au jardin public derrière l’église vont se détendre 

seules ou avec leurs enfants ; 
- plus d’un tiers des enquêtés qui indiquent la place Foch vont assister à des 

événements, pratiquent le jeu de boules ou y assistent en tant que spectateurs. 
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2.3 Les  usagers privilégient les déplacements doux pour se 
rendre dans les lieux publics 

La question des déplacements met en évidence un comportement assez sobre des 
usagers qui pour plus des trois quarts d’entre eux énoncent des modes doux (vélo et 
marche à pied). 
 
Graphique  7  : Sobriété chez les usagers en matière de déplacements  
 

Question : « Par quel moyen de locomotion vous y rendez-vous ? » 
 

 

 
Le croisement des variables discriminantes (sexe, âge, situation géographique) ne permet 
pas de mettre en avant des différences significatives. Tout au plus, remarque-t-on que les 
habitants les plus au nord de la commune (Ausselet, Fauconnier…) prennent davantage 
leur voiture et que les automobilistes sont aussi des populations âgées de 40 ans et plus 
sans enfant à charge ; mais cela reste assez peu significatif. 

2.4 Avis partagés des salindrois à propos du nombre d’espaces 
publics 

Les réponses des enquêtés concernant le nombre d’espaces publics dans la commune fait 
apparaître des positions assez tranchées comme l’indique le tableau 5, où l’adjectif 
« suffisant » a été très peu choisi, ce qui est rare dans une enquête lorsque l’on inclue un 
moyen terme. 
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Tableau  5 : La moitié des répondants juge les espaces publics « nombreux » et un 
tiers estime le contraire  

 
Question : « D’une manière générale, trouvez-vous qu’à Salindres les espaces publics sont… » 

 

 
 

Si la majorité des enquêtés estime les espaces publics « nombreux », près d’un tiers 
indique le contraire. Les habitants qui les estiment « peu nombreux » sont en majorité de 
jeunes retraités  puisqu’ils se situent dans la classe d’âge « 40-65 ans et  semblent 
souhaiter d’autres lieux plus amènes pour sortir leurs petits enfants ou les fréquenter eux-
mêmes. Les trois personnes qui les jugent « insuffisants » n’en ont cité aucun lorsqu’ils ont 
été interrogés sur leur fréquentation. 
 

2.4 L’opinion est clémente concernant la gestion 

La gestion des espaces publics à Salindres recueille des avis assez favorables. On 
remarque en particulier que l’accessibilité (pour les personnes handicapées, les mamans 
en poussette…) obtient le score d’opinions positives le plus élevé, et leur entretien est 
également salué. 

Tableau  6 : La gestion des espaces publics : un bémol pour les équipements 

 
 
Il n’est qu’en matière d’équipements que les avis deviennent plus sévères avec un résultat 
très significatif. Les jeux d’enfants, en particulier, sont critiqués pour leur faible diversité et 
leur défaut de sécurité (absence de tapis en bas du toboggan dans le jardin public derrière 
l’église par exemple...). De même, un défaut d’assise est relevé sur les places et dans les 
jardins et lorsque les bancs existent, ils sont parfois jugés peu confortables (les bancs sans 
dossier sont, ainsi, peu appréciés place Balard). 
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2.6  Les espaces publics appréciés hors de la commune 

« Quels autres espaces publics fréquentez-vous à l’extérieur de Salindres ? » La question 
avait été posée dans le but d’appréhender les fuites des habitants vers des espaces leur 
convenant peut-être mieux et pouvant inspirer les futurs concepteurs. Toutefois, plus de la 
moitié des enquêtés (55%) n’a pas fourni de réponses à cette question.  

 
Graphique  8  : Les « fuites » des habitants vers d’autres espaces publics   
 

Question : « Pourriez-vous indiquer des espaces publics que vous fréquentez régulièrement ou 
que vous appréciez hors de Salindres? » 

 
 
Le parc inter-générations de Saint-Privat des Vieux, récemment réhabilité est cité 11 fois 
(13% des enquêtés). Il constitue ainsi la référence pour la majorité des habitants ce qui 
nous a conduit à y faire une visite le 12 juillet.  

Rien ne manque en terme d’attributs classiques liés à ce jardin. Après avoir franchi le seuil, 
une allée centrale conduit à  un petit bassin planté. A l’ouest, se trouvent un terrain de 
skate auquel on accède par une petite passerelle en bois, suivi d’un terrain de football. Ces 
trois éléments sont agrémentés de bancs. A droite de l’entrée, un kiosque à pizza avec des 
tables et des chaises constitue un équipement très apprécié et ce n’est sans doute pas un 
hasard si plusieurs répondants ont proposé un établissement de ce type sur la place de la 
République. Plus à l’est, des jeux spécifiques pour petits et grands sont immédiatement 
accessibles par les arrivants. Les pas du visiteur sont ensuite entraînés vers un terrain de 
boules bien arboré puis, plus au nord, ce sont des pelouses qui constituent la lisière de cet 
espace public. Ajoutons que celui-ci présente également une fontaine décorative, une 
fontaine à boire, un recoin plus intime près d’un petit jardin à la française… 
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22               23 
  Un kiosque à pizza dès l’entrée du Parc Intergénérationnel de St Privat et beaucoup de verdure sont des éléments qui plaisent aux Salindrois.  
   Source : CAUE 30 

         

L’espace public des Fumades est indiqué, tout de suite après celui de St Privat (par 10 
personnes soit 12 % de l’échantillon). Sa large superficie lui permet, comme le 
précédent, de proposer une multiplicité de fonctions et d’animations. Son parking, vaste 
et bien ombragé est également très agréable. Il y est proposé une activité de pêche à la 
ligne dont quelques Salindrois paraissent adeptes. 

     
24                                        25       26 

Le  parc  des  Fumades,  une  étendue  qui  permet  également  une  multiplicité  de fonctions  et  différentes  ambiances.                                                                                        
Source  :  CAUE  30 

Les espaces publics appréciés hors de Salindres sont également des espaces de 
nature ou plus ludiques ;  10% des enquêtés font référence à ce propos aux garrigues 
de Lussan, au parc des Cordeliers de la commune d’Anduze ou encore au  parc 
botanique de la Tour Vieille situé à Alès.  

Quelques places sont aussi indiquées à Alès par six enquêtés mais, mis à part la Place 
Gabriel Péri, ceux-ci  n’ont pu véritablement les nommer.  
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2.7 Autour du sondage : les entretiens révèlent attachement à la 
commune et conflits d’usages.  

Trois comités de quartier étant constitués à Salindres depuis une dizaine d’années, nous 
avons sollicité leurs représentants et avons pu en rencontrer deux : le Comité de quartier 
« Cœur de Salindres » et l’association « Les Maisons Moulées ». L’entretien a été centré 
sur l’ensemble des espaces publics avant d’évoquer l’aménagement en tant que tel de 
la place de la République. 

2.7.1. Réflexions des habitants sur l’ensemble des espaces publics 
 
Ces deux structures ont volontiers évoqué l’histoire de Salindres et plusieurs 
associations s’attachent à faire revivre celle-ci.8 La valeur symbolique associée à la 
place de la République a été rappelée. Ce secteur constituait jadis « le cœur du village, 
la vieille ville… ». L’idée d’aménager cette place n’est évidemment pas un projet jugé 
incohérent, toutefois, certains ont eu vent de perspectives de requalification de la place 
Balard et de la place du Marché (panneaux photovoltaïques, ombrières…) et 
souhaiteraient en savoir plus. Les habitants craignent les changements qui en 
découleront pour la physionomie du village et cela brouille chez eux toute vision 
prospective : « Comment réfléchir à l’aménagement de la place de la mairie alors que 
d’autres places vont être complètement modifiées sans que l’on sache de quelle 
manière ? ». Par ailleurs, ces deux places représentant aujourd’hui pour certains le 
centre du village, la requalification de la place de la République est entendue de façon 
circonspecte. « On a l’impression que l’on veut déplacer le centre de Salindres ou en 
tout cas créer un nouveau centre … » dira un habitant pour qui le centre se situe 
nécessairement près de chez lui. Cette attitude qui consiste à investir une part de son 
narcissisme dans « son » quartier est assez classique et révèle la dimension affective 
de l’habitant pour son lieu de vie. 
 
Il ressort en tout état de cause que la démolition de l’immeuble La Résidence et la 
surface vide qui en résulte a provoqué beaucoup de  perplexité, cette remarque en 
témoigne : « nous attendons des propositions et même si un travail est en cours, un 
projet va-t-il réellement sortir de terre ? » A l’heure actuelle, on l’a vu, la place de la 
mairie est beaucoup fréquentée par les personnes qui y stationnent ou qui la traversent 
sans s’arrêter pour se rendre dans différents équipements (sportifs, administratifs, 
sociaux…) et le manque d’aménagement favorise ce type de pratiques. Quelqu’un 
affirme en effet : « beaucoup de personnes qui font leur promenade quotidienne auraient 
plaisir à s’y arrêter… mais il n’y a rien pour s’asseoir à l’ombre… ». Une autre personne 
estime qu’«il n’y a pas véritablement à Salindres de place centrale où les gens viennent 
se retrouver pour passer un moment » tandis qu’une autre pense plus radicalement 
qu’« il n’y a pas d’espace public du tout… l’espace public c’est mon jardin ». 
 
Les Comités de quartier confirment en quelque sorte que les gens se rencontrent peu 
dans les rues et que leurs fêtes respectives (repas dansant avec tombolas ou 
distribution de petits présents) permettent précisément de recréer du lien entre les 
habitants. Une certaine  nostalgie dans les discours fait prendre conscience de ce 
délitement : « mon grand-père passait son temps à discuter au square Jeanne d’Arc 
qu’on appelait La Jeannette .» « Aujourd’hui les personnes âgées restent chez elles en 
été, elles n’ont pas d’endroit où aller… » «…il y a les fêtes mais les personnes âgées 
sont fragiles, peuvent tomber et ne se sentent pas en sécurité dans la bousculade… ». 

                                                 
8 Citons l’association « Mémoire de Salindres » qui, actuellement, prépare la mise en ligne sur internet de photographies 
anciennes et organise au local rue Henri Merle des rencontres où les habitants échangent leurs souvenirs. 
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     Le square Jeanne d’Arc, hier très prisé                        27 
      Source : CAUE 30. 

La place Balard bien ombragée était auparavant animée par un café (certains en 
évoquent même deux) et les témoignages font valoir ce rôle jadis très structurant : « les 
concerts étaient plus nombreux…» ; « C’était un cœur de ville avec un bâtiment 
aujourd’hui démoli, regroupant un cinéma et une salle de conférences ». Cette place 
dont la physionomie semble appréciée, présente une fontaine rénovée en 2011 par les 
responsables du Comité Cœur de Salindres. Son aspect attrayant n’est sans doute pas 
étranger au succès des événements qui s’y déroulent : vide-grenier très prisé l’année 
dernière, foire Bio Produits Naturels Energies Renouvelables prévue en octobre 2012… 
Toutefois, son quotidien est évoqué avec un peu d’amertume « il est regrettable que 
cette place serve principalement de parking lorsqu’aucune animation ne s’y déroule. » 
Cette dernière remarque est réitérée pour la place du marché, et, de la même manière, il 
est regretté que la Tour Becamel  offre un potentiel insuffisamment valorisé, y compris 
sur le plan culturel. A ce propos, le rendez-vous manqué l’année dernière lors des 
journées du Patrimoine reste incompris d’une habitante. Elle explique que personne 
n’était là pour guider les visiteurs venus en nombre alors que la manifestation même 
était annoncée dans le guide de présentation de ces journées. 

 

               
            La place Balard, un kiosque trop peu utilisé                28 
               Source : CAUE 30. 2012 

                                                   
                                                 La tour Becamel, un site à fortes potentialités              29 
                                                        Source : commune de Salindres, 2006 
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La place Foch, bien ombragée et régulièrement investie par les joueurs de boules, semble 
posséder une fonction que les habitants interrogés n’ont  pas remise en question. 
 

         
La place Foch, réservée aux joueurs de boules…             30                                                       Composition simple d’un lieu bien spécifique     31                 
Sources : CAUE 30.  

 
2.7.2. Peu de suggestions concernant l’aménagement de la place de la 
République 
 

Bien que cette place propose une entrée sur le  jardin public, celui-ci est décrit à plusieurs 
reprises comme isolé : « Le jardin pourrait être relié à la place par l’intermédiaire du parc du 
château des Isnards ».L’achat de cet édifice  par la commune permettrait ainsi de créer une 
ouverture sur celle-ci mais cet achat semble très hypothétique parmi ceux qui l’évoquent. Il 
est évasivement question d’« une option de la municipalité» sur ce bâtiment. De même un 
projet d’acquisition par la commune des garages et du presbytère dont ils constituent le 
prolongement (en vue de leur démolition) semble connu des habitants. Si tout le monde ne 
voit pas cela d’un très bon œil, certains imaginent volontiers « une coulée verte du jardin 
jusqu’à la place ».  
 

     
 Limite entre le  parc du château et le jardin public.       32                         Entrée du jardin public depuis la place de la Libraton   33 
 Source : CAUE 30.        Source : CAUE 30. 

         

 
 
     Les garages privés : une « verrue» pour certains habitants,    34 

 une fonction utilitaire pour d’autres  
Source : CAUE 30 
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Même si « …un parking c’est pratique mais impersonnel… », des places de stationnement 
demeurent indispensables en ce lieu où il y a foule lors des différentes cérémonies 
religieuses (mariages, enterrements notamment...). Il est suggéré que celui-ci soit cantonné 
aux abords de la mairie et que l’ensemble de la place soit largement et rapidement 
ombragée par des sujets déjà adultes et dont la variété est suggérée : « pas de platanes 
dont les feuilles jonchent le sol, plutôt des micocouliers… ».  
 

 
                                                                              Davantage de stationnement souhaité aux abords de la mairie       35 

Source : CAUE 30 
 

 
La mise en sécurité de l’ensemble de la place - afin de permettre aux personnes les plus 
vulnérables que sont les enfants et les personnes âgées d’évoluer sans crainte – est 
également évoquée par les membres des deux structures. Si, dans l’ensemble, peu de 
suggestions ont été émises sur les principes de son aménagement – les habitants 
attendent des propositions pour s’exprimer – une personne y a réfléchi plus posément et, 
très humblement, nous a montré ce plan schématique, qui fait la part belle au 
stationnement. 
 

Aménagement de la place de la Libération. 
Proposition d’un habitant 

 

             
 
Examinons à présent ce qu’exprime l’ensemble des enquêtés au sujet de cette place, en 
commençant par ses riverains. 
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3 LA PLACE DE LA LIBERATION : UN ESPACE EN 
DEVENIR 

Après avoir abordé les espaces publics dans leur ensemble, le questionnaire d’enquête 
devient plus précis sur la place de la Libération. Que représente-t-elle pour les Salindrois et 
comment se projettent-ils lorsque l’on évoque son aménagement futur ? 
 
Ce chapitre présente, en premier lieu,  la perception des habitants les plus proches de la 
place et poursuit avec l’analyse des éléments du questionnaire d’enquête qui y sont relatifs. 
 

3.1  Le « diagnostic » des riverains 
Quelques riverains de la place de la République ont pris contact avec le CAUE suite à 
l’article paru dans Midi-Libre le 13 Août 2012 (Annexe 3) et une entrevue a pu être 
organisée le 31 août au matin.  
 
Un protocole d’observation a été construit  pour les habitants vivant à proximité de la place 
de la Libération afin d’évaluer leur perception de celle-ci. Six d’entre eux ont bien voulu se 
prêter au jeu.  
 
 

 
 
                                       Protocole d’observation : les habitants se prêtent au jeu      36 
                                                   Source : CAUE éà 

 
Plusieurs mots leur ont été proposés pour définir le quartier dans lequel elle s’inscrit ainsi 
que des qualificatifs pour définir la place elle-même. La consigne était à chaque fois qu’ils 
en choisissent deux.  
Si rien de réellement significatif ne ressort de cette première interrogation, la vision est 
assez tranchée. Positive pour le quartier, décrit comme « agréable », « calme » et 
« convivial » par respectivement un quart des personnes interrogées, la perception de la  
place est plus sombre. Le tableau 7 montre les choix des riverains pour des adjectifs tels 
que « vide », « triste », « encombrée ». Soulignons que cette manière de juger plus 
sévèrement les lieux qui nous sont proches est assez habituelle. 
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Tableau 7 : Perception de la place au quotidien : l’ambiance  
(Protocole d’observation soumis à 6 riverains) 
 

Question : « D’ordinaire, vous diriez que cette place est… » 
(choix de deux mots par les enquêtés) 

 

 
 
Concernant le sentiment qui prévaut, les riverains se répartissent équitablement : deux se 
disent « en sécurité » sur cette place, deux parlent d’« insécurité » tandis que deux enfin 
affirment ne ressentir « ni l’un, ni l’autre ».  
 
Pour plus de la moitié des riverains, la place est davantage fréquentée par des personnes 
adultes qui la traversent plus ou moins hâtivement ou qui y garent leur véhicule et les 
échanges sont plutôt non verbaux (les personnes se saluent d’un geste de la main). 
 
Le bruit apparaît, toutefois, comme une gêne manifeste. Trois des cinq personnes 
concernées, en précisent  la source. L’un indique le passage de poids-lourds et deux 
désignent des jeunes effectuant des dérapages en voiture. 
 
Tableau 8 : Perception de la place au quotidien : le bruit  
(Protocole d’observation soumis à 6 riverains) 
 

Question : « S’il y a du bruit dans ce lieu, ce bruit est-il… » 
 
 

 
 
La circulation telle qu’elle est conçue de part et d’autre de cette place paraît anachronique. 
Ainsi, le double-sens dans la rue opposée à l’église est-il mal perçu. En outre, pour 
l’ensemble des riverains le stationnement est impératif. Ces ménages affirment disposer 
aujourd’hui de deux, voire trois véhicules par foyer qu’ils ne peuvent garer chez eux. Ainsi 
un habitant suggère qu’une quarantaine de places devrait être envisagée dans le cadre de 
l’aménagement futur. 
 
 

3.2  La place aujourd’hui/demain : des habitants réservés mais 
« dans l’espoir » 

Lorsque l’on interroge les habitants sur leur représentation de la place aujourd’hui, ceux-ci 
ont du mal à se déterminer, si bien qu’un nombre important se déclare sans opinion comme 
le révèle le graphique 9. La fonction de « lieu de rencontres » de la place se trouve tout 
particulièrement minorée. Il ressort en effet, de manière très significative que plus d’un tiers 
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des habitants (29 soit 35%) répond négativement lorsqu’on évoque ce rôle social. La plus 
forte proportion de réponses « oui » (34 répondants soit 41%) est liée au « partage 
d’événements » et ces réponses émanent davantage des hommes que des femmes. Si 
quelques habitants évoquent les festivités qui s’y déroulent (arènes mobiles, fête des 
voisins, vide-grenier, fête  de la musique…), la majorité fait davantage référence aux 
cérémonies. 
 
On remarque également que pour un tiers (28 répondants soit 34%), la place est 
aujourd’hui « un lieu de respiration ». Les personnes allant dans ce sens évoquent 
l’aération apportée par la démolition de l’HLM La Résidence. Ce sont pour beaucoup des 
retraités, vivant « en couple, sans enfant ».  La place de la Libération est également dans 
une même proportion reconnue comme « symbolique du village » et on notera que 
l’ensemble des habitants du Gascut partagent ce point de vue.  
 
 
Graphique 9 : Représentation actuelle de la place de la mairie  
 

Question : « A votre avis, comment les Salindrois voient-ils aujourd’hui la place de la mairie ? 
Est-ce un lieu de respiration ? un lieu symbolisant l’histoire du village ? un lieu de rencontres pour 
les habitants ? un lieu pour partager des événements ? » 

 

 
 
Le devenir de la place enregistre moins de réponses négatives que sa situation actuelle 
comme le montre la comparaison des graphiques 9 et 10. Avec respectivement 47 et 45 
opinions positives, les habitants (les 40-65 ans notamment) semblent davantage la voir 
évoluer en un lieu permettant la rencontre et l’organisation d’événements. Disons-le 
autrement : alors qu’ils étaient 29 à répondre « non » à la question « La place est-elle 
aujourd’hui un lieu de rencontres pour les habitants ? », les enquêtés, tous profils 
confondus, ne sont plus que 5 à garder cet avis lorsqu’on leur demande si elle pourrait le 
devenir. Le même effet se produit avec l’évocation de la place comme « un lieu pour 
partager des événements ». Des échanges qui ont eu lieu tout en remplissant le 
questionnaire il ressort que les cérémonies qui se déroulent à l’église et à la mairie 
pourraient trouver avec la nouvelle place un écrin plus adapté. Les deux édifices qui 
participent à sa valeur symbolique s’en trouveraient valorisés. Par ailleurs, la solennité 
imposée par le lieu de culte n’est pas antinomique d’une fonction sociale et cet habitant qui 
rêve à la réouverture d’un café force le trait « …de tout temps, les femmes se rendaient aux 
enterrements pendant que les hommes les attendaient au bistrot.»  
Le taux de non-réponses traduit toutefois une forte indétermination quant aux fonctions qui 
pourraient lui être dévolues.  Beaucoup d’enquêtés  se disent « dans l’attente de voir ». 
Graphique 10 : La place demain : projection des habitants   
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Question :  « A votre avis, que pourrait représenter pour les Salindrois la place de la mairie si 

elle était aménagée :  un lieu de respiration ? un lieu symbolisant l’histoire du village ? un lieu de 
rencontres pour les habitants ? un lieu pour partager des événements ? » 

 

 

 

3.3  Les suggestions d’aménagement 

Bien que classiques dans leurs propositions, les Salindrois ont été assez loquaces pour 
dire ce qu’ils souhaitaient en matière d’aménagement futur ou bien indiquer quels éléments 
ils aimeraient voir apparaître. Le graphique 10 révèle, en effet, peu de non-réponses et  
montre que, 47 habitants sur 82  (soit 57%) s’expriment, en effet, pour  une place-jardin : 
un lieu vert, fleuri et ombragé en été. Le maintien du stationnement, voire l’augmentation de 
sa capacité, vient toutefois ajouter une  fonction un peu routière à une ambiance souhaitée 
végétale. L’eau a ensuite été une suggestion de près d’un quart des personnes intérrogées 
(20 répondants soit 24%). Certains parlent de « fontaines à boire », d’autres de 
«petits  jeux d’eaux » qui créeraient une animation et, ajoutons que le retour de la croix-
fontaine sur la place est également un moyen pour quelques-uns de permettre que l’eau 
coule à nouveau.  
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Graphique 11 : Les habitants souhaitent avant tout une « place-jardin »   

Questions : « Quel serait l’élément prioritaire à prendre en compte ? »                                                                       
« Auriez-vous des suggestions concernant l’agencement de cette place ? » 

 
 
Le végétal, l’eau et l’assise (souhaités par 14 personnes soit 17%) constituent 
classiquement les trois indicateurs d’aménité généralement réclamés pour un jardin et 
apparaissent régulièrement dans les enquêtes concernant les espaces verts. A  Salindres, 
les suggestions sont également allées dans ce sens. 
 
Le quartier habité influence très significativement les choix d’aménagement. Ainsi, les 
habitants de Cœur de Salindres sont-ils les plus nombreux à ne pas répondre (sur 8 non 
réponses, 6 proviennent des habitants de ce quartier), ceux du Gascut et La Jouannenque 
se prononcent massivement en faveur des attributs classiques cités plus haut et liés à un 
jardin. Enfin si le quartier des Maisons moulées semble davantage plaider en faveur d’une 
animation à cet endroit du village (réouverture d’un bar, marchand ambulant…) le quartier 
Ausselet-Fauconnier milite pour le retour de la croix-fontaine, jadis plus centrale et 
susceptible selon certains habitants de favoriser  la rencontre.  

Graphique 12 :  
Des suggestions d’aménagement spécifiques en fonction des quartiers   
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4 Deux pistes pour conclure 
Mêlant observation directe, entretiens et sondage auprès des habitants, la consultation à 
Salindres a montré un attachement de la population aux jardins publics, aux espaces 
ouverts et aux places qui peuvent permettre de prendre un peu de repos, aérer les enfants, 
regarder entre amis une partie de boules ou y prendre part, faire du sport, son marché, 
flâner lors d’un vide-grenier ou de la fête du village… Même lorsque les habitants ne sont 
pas usagers de ces  lieux, leurs réponses indiquent parfois que le simple sentiment qu’ils 
existent dans la commune les satisfait puisqu’ils leur offrent à tout moment cette possibilité 
de se soustraire temporairement aux normes et contraintes de la vie quotidienne. Ce travail 
sur la commune a permis de proposer une typologie permettant de prendre en compte la 
diversité des espaces publics salindrois et la manière dont les habitants les investissent. 
Compte-tenu des limites de cette étude, cette typologie est envisagée comme une base de 
discussion destinée à susciter les réactions lors de la réunion publique et poursuivre encore 
ainsi la consultation. Nous montrerons dans un premier point un panorama qui permet de 
prendre en compte leur diversité pour mieux comprendre leur fonctionnement. 

Cette enquête a également recueilli plusieurs remarques qui montrent, d’une certaine 
manière, que dans les espaces publics les plus jeunes habitants de  la commune peuvent 
être envisagés comme des éléments perturbateurs. Il nous paraît essentiel de revenir sur 
cette question dans un second point en présentant les éléments recueillis auprès de 
certains d’entre eux. 

4.1  Typologie des espaces publics 
Observer la commune de Salindres en focalisant l’attention sur les espaces publics permet 
de découvrir le fonctionnement plus urbain que rural d’une commune où les espaces 
publics sont variés. Bien que le temps consacré sur le terrain ait été trop court, les données 
recueillies durant la consultation permettent de proposer une typologie de ces différents 
lieux à partir de leur valeur d’usage. Celle-ci permettra au bureau d’études de réfléchir de 
manière plus globale à l’aménagement de la place de la République.  

Un espace « de nature » 

Le plus grand espace public de Salindres, son plus grand jardin n’est-il pas l’entité naturelle 
de la Tour Becamel ? La commune a acquis cette tour ceinturée d’une bande de terrains de 
dix mètres de large et a envisagé des travaux de consolidation et de remise en valeur. L’un 
des atouts de ce lieu est qu’il est également tout proche du village et plusieurs usagers 
nous ont indiqué s’y rendre quotidiennement, seuls ou en famille. S’il permet le 
déroulement d’un festival country très apprécié, il offre aux écoliers et collégiens 
l’opportunité de pratiques sportives au grand air et ses potentialités de valorisation sont 
immenses, notamment sur le plan culturel.  

Des espaces « inter-quartiers » 

Les jardins inter-quartiers constituent une deuxième catégorie d’espaces publics. Parfois 
proches d’un carrefour ou d’un équipement, ce sont des lieux dans lesquels viennent les 
personnes qui n’habitent pas forcément le quartier afin de rencontrer d’autres personnes. 
En ce sens, le mythe de l’espace public comme lieu de la sociabilité n’est pas obsolète. Le 
jardin public derrière l’église, la place Foch animée par les  joueurs de boules et leurs 
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spectateurs sont de ceux-là. Il en est de même de la place Pasquet, rendez-vous des 
boulistes plus jeunes, si l’on se fie aux témoignages. Le jardin des Cambis situé à côté du 
foyer socio-culturel, et de clubs divers (aînés, roundinaïres…) permet la rencontre entre les 
générations et peut être inclus dans cette catégorie. Il en est de même du parc sportif 
considéré également par certains comme un grand jardin.  

Des espaces « événementiels et de proximité » 

A Salindres, la place Charles de Gaulle, la place Balard, le square Jeanne d’Arc, le jardin 
public du Fauconnier sont des lieux qui peuvent être regroupés dans une catégorie dite 
« espaces publics événementiels et de proximité ». Le marché du vendredi sur la place 
Charles de Gaulle, le repas annuel de l’association des Maisons moulées, celui du quartier 
Cœur de Salindres sur la place Balard et le square Jeanne d’Arc qui permet une halte au 
retour des courses, donnent une illustration des usages. Certes, la place Balard est très 
encombrée par des véhicules en stationnement tout au long de la journée et il en est de 
même pour la place du Marché. Toutefois, la première offre un cadre agréable aux 
habitants des maisons qui la bordent, une fontaine a été installée par les habitants eux-
mêmes et les rencontres qui s’y déroulent sont « de qualité » (vide-grenier, Foire Bio 
Produits Naturels Energies Renouvelables). La seconde, outre le marché, permet aux 
écoliers de se défouler en prenant leur goûter avant de grimper dans la voiture de leurs 
parents. Le jardin du Fauconnier, bien végétalisé et doté de bancs est une chance pour les 
riverains et le repas du comité de quartier de ses habitants trouve là aussi un cadre 
favorisant la convivialité. 

Des espaces « semi-publics ou intermédiaires »  

Enfin, les espaces « semi-publics ou intermédiaires », voire « semi-privés » constituent une 
quatrième catégorie. Ils sont rattachés à des ensembles bâtis (lotissements, copropriétés 
d’habitat collectif, HLM…). Ils portent parfois le nom de place et l’on peut supposer que 
jadis des aires de rencontres y ont été formalisées avant d’être délaissées par des 
associations syndicales n’ayant pas eu les moyens (techniques ou financiers) d’assurer 
leur gestion lorsque les voies n’étaient pas encore municipales. Peut-être cette appellation 
de « place » n’est-elle qu’un effet d’annonce du lotisseur lors de la livraison du 
lotissement ? La place Branly et la place de la Résistance font partie de ces espaces semi-
publics réellement connus des seuls habitants et toujours désaffectés lors de nos différents 
passages cet été. De la même manière, l’espace vert Le Gascut, quartier récent où certains 
habitants de l’immeuble La Résidence ont été relogés présente des espaces verts qui sont 
des sortes d’entre-deux à la fonction non définie. Il en est de même des carrés de verdure 
au pied des logements collectifs de la Jouannenque. Certains enfants y jouent-ils parfois ? 
Une habitante l’affirmera. 

La place de la libération : un « espace public remarquable » ? 

Réfléchir à l’aménagement de la place de la Libération à l’aune de la typologie des lieux qui 
composent la commune peut conduire à la question suivante : Ne pourrait-on pas 
envisager cette place comme un « espace public remarquable » c'est-à-dire un espace 
avec sa propre singularité ? Il faut entendre par « remarquable » un espace identificateur 
de la commune qui ferait que l’usager de cette place se sentirait véritablement à Salindres 
et nulle part ailleurs. Le cadre s’y prête, le lieu a une histoire. Les deux édifices que sont la 
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mairie et l’église apportent ce cachet particulier et le jardin public derrière cette dernière 
peut-être utilisé à terme comme l’aboutissement de cette place. L’ouverture ainsi créée 
permettrait d’offrir l’espace nécessaire pour une multiplicité des fonctions afin que chaque 
habitant puisse y trouver son compte sans susciter de conflits d’usages et sans se sentir 
« sous surveillance ». Pour certains elle pourrait inviter à se rappeler le passé de la 
commune et d’ailleurs, le souhait de quelques-uns de  rétablir la croix-fontaine au centre de 
celle-ci va dans cette perspective. Si pour d’autres, cela semble désuet un aspect de la 
démarche conceptuelle pourra consister à concilier l’ancien et le moderne. 

L’ambition d’un tel projet et la volonté communale de le réaliser « en concertation avec la 
population » peuvent conduire à sa réalisation par étapes. L’intérêt n’est pas, en effet, de 
livrer une conception « clé en mains » mais de prêter attention aux conditions d’adaptabilité 
et prendre en considération l’appropriation progressive du lieu par les habitants, leur 
éventuelle capacité à le transformer et, du même coup à intervenir dans son évolution. Ceci 
est le gage d’un co-apprentissage entre habitants, élus et professionnels, chacun 
apprenant des autres. Notons que dans dans certains pays, les concepteurs peuvent 
réaliser une première partie d’un projet puis attendre le retour des usagers avant de 
poursuivre.  

La place de la Libération va créer à Salindres un nouvel espace public. Cette nouveauté 
rendra la place accessible et sera peut-être pour certains habitants l’occasion de 
reconquérir un endroit d’où ils se sentaient exclus. Il est évident que la réhabilitation 
redonnera de la valeur à ce lieu. L’intérêt public, la nouvelle image recherchée en modifiera 
l’appréciation. Ce sera un espace neuf et le regard que l’on y portera sera différent. 

Une place-jardin, - si c’est en ce sens que les concepteurs l’envisagent – fera apparaître 
des multi-usages. Forçons le trait : beaucoup de place accordée à l’eau – ceci est 
également un souhait des habitants – peut, dès le printemps prochain, donner à cet endroit 
des allures de plage par une journée ensoleillée… et faire oublier que l’on se trouve face à 
la mairie, ce qui ne plaira pas à tout le monde…  

La question des jeux d’enfants est spécifique et si les enquêtés l’évoquent, elle reste une 
projection d’adultes. De même, le souhait de partitionner l’espace selon les âges est 
souvent suggéré dans les enquêtes ainsi que la mise en place d’un mobilier classique. Des 
configurations plus innovantes pourront être recherchées en convoquant des adolescents à 
la réflexion, le temps où ils étaient utilisateurs n’est pas si loin.  

4.2  La question des jeunes 

La présence des jeunes a, tout au long de la consultation, été déclarée gênante par 
certains habitants. Dans le jardin public derrière l’église, « ils boivent et roulent avec leurs 
mobylettes » rendant le lieu insécure pour les plus petits « du coup, les enfants doivent 
aller faire de la trotinette place du marché ». La même remarque nous a été faite par les 
riverains du jardin du Fauconnier. Place Pasquet, derrière la salle paroissiale, les jeunes 
jouent aux boules le soir. « Quelques dégradations ont été constatées et la mairie a mis 
des projecteurs pour les gêner un peu ». Leur présence est également déplorée au square 
Jeanne d’Arc où « ils s’installent pour manger des pizzas du restaurant d’en face »… Nous 
en avions rencontrés une dizaine dans le jardin des Cambis le 20 avril 2012 en milieu 
d’après-midi et les avions sollicités pour répondre brièvement par écrit à quelques 
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questions. Les éléments recueillis nous ont permis d’en savoir plus sur ce que représentait 
pour eux un espace public. 

             
Place Pasquet              37                   Jardin du Fauconnier                               38 

Conflits d’usages : les  jeunes : une présence jugée parfois intrusive… 
                                                     

           
Jardin derrière l’église            39                             Square Jeanne d’Arc          40 

4.2.1. Les mots qu’ils associent au terme « espace public » 

La question de départ était la suivante : « Quel est le premier mot qui vous vient à l’esprit 
lorsque l’on vous dit espace public ? 

Les réponses, parfois identiques à peu de choses près, peuvent être agrégées en deux 
catégories : l’une dite « spatiale » - pour certains jeunes, un espace public c’est  un grand 
espace, un parc, un parc de jeux… - l’autre thématique renvoyant davantage à 
une  dimension sociale - un espace public c’est des gens, … des jeunes, … de la 
convivialité, …la cohabitation… Un adolescent apportera une connotation administrative en 
proposant simplement le mot commune.  

4.2.2. La définition qu’ils en donnent 

La dimension sociale se précise lorsque l’on demande aux jeunes ce qu’est pour eux un 
espace public et lorsqu’on leur propose de donner une définition. Voici leurs réponses 
classées de la plus neutre à la plus complexe : 

Un endroit où on peut aller… Un espace pour tout le monde… Un endroit où des gens 
peuvent s’installer...  

Un espace pour les loisirs… Un lieu pour se retrouver entre amis… Un lieu de rencontres 
pour passer du temps, faire des choses sur place comme la pétanque…   
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Un espace que tout le monde doit respecter et où tout le monde peut être…Un endroit qui 
appartient à tout le monde : à la communauté, à la mairie 

4.2.3. Leur description de l’espace public idéal 

La troisième consigne du document était d’effectuer une description de l’espace public idéal 
et, à ce stade, les jeunes sont revenus à une dimension plus spatiale et fonctionnelle. Trois 
d’entre eux persistent dans la fonction sociale proprement dite : Un espace où tout le 
monde se serait mis d’accord pour contenter un maximum de gens… Un espace dont tout 
le monde peut profiter en y pratiquant ses activités… Mais, la majorité évoque les 
conditions concrètes et matérielles qui pourraient permettre à cette sociabilité évoquée 
dans l’exercice précédent de s’exprimer : Un parc vert… Un terrain de boules… Une 
buvette, un terrain de boules… Des bancs plus longs, un terrain de boules éclairé pour le 
soir et un terrain de cross… Quelque chose de joli : de l’herbe, des arbres, des bancs des 4 
côtés et des jeux pour enfants… Des jeux d’enfants, des bancs autour d’une place, un  jeu 
de boules… 

Le jeu de boules est une proposition récurrente des jeunes rencontrés et qui émanent 
autant des filles que des garçons. Elle désigne d’abord, d’une certaine manière la place 
Foch comme un espace définitivement réservé aux adultes. Ensuite, parce que le jeu de 
boules est un sport en soi, il signifie comme pour leurs aînés une envie de bouger, de 
s’occuper… mais de façon conviviale. Ce jeu repose en effet sur des fondements qui y sont 
liés en laissant place à la discussion, à l’échange fusse-t-il centré sur la valeur d’un point… 
Les bancs mentionnés trois fois signifient aussi que l’accueil est un élément qui compte 
pour eux  dans un espace public. 

Effectué auprès d’un plus grand échantillon ce sondage a engendré des réponses qui 
lorsqu’on les croise avec d’autres variables permettent de déboucher sur un certain nombre 
d’hypothèses comme celle consistant à dire que la représentation de l’espace public peut 
varier selon la taille de la commune habitée. Ainsi, à l’image des jeunes de Salindres - dont 
les réponses vont contribuer à alimenter cette enquête à plus grande échelle -, les jeunes 
de communes de moins de 5000 habitants ont été plus nombreux à envisager un espace 
public porteur de valeurs.  Parmi celles-ci, la solidarité revient beaucoup alors que leurs 
camarades de villes moyennes parlaient de gestion proprement dite de l’espace public, de 
propreté, de sécurité…  

Pour les jeunes, investir tel ou tel espace public permet de se construire une identité  en 
sortant du milieu familial et il y a des moments de transition dans cette construction. Cela 
explique que les adolescents changent de lieu au fur et à mesure de l’avancée dans l’âge 
adulte. Les jeunes ont envie de bouger et cela se retrouve parfois avec la technique des 
cartes mentales. En effet, lorsque l’on demande à des adolescents et des adultes de 
dessiner leur quartier ou leur ville, les premiers mettent davantage l’accent sur la rue ou 
leurs déplacements en différents lieux, tandis que les seconds donnent des points fixes, 
des repères. 
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RESULTATS : TRIS À PLAT 
 
SEXE    Nb. cit. Fréq. 
un homme    42 51,2% 
une femme    40 48,8% 
TOTAL CIT.    82  100% 
 
AGE    Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     3  3,7% 
Moins de 26 ans    6  7,3% 
de 26 à 39 ans    8  9,8% 
de 40 à 65 ans   34 41,5% 
de 66 à 74 ans   19 23,2% 
75 ans et +    12 14,6% 
TOTAL CIT.    82  100% 
 
SITUATION FAMILIALE Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     4  4,9% 
Seul sans enfants  18 22,0% 
Seul avec  enfants   5  6,1% 
En couple sans enfants  32 39,0% 
En couple avec enfants  23 28,0% 
TOTAL CIT.    82  100% 
 
CATÉGORIES SOCIO-PROF. Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     2  2,4% 
Commerçants & employés com. 13 15,9% 
Employés administratifs 07  8,5% 
Autres actifs   12 14,6% 
Personnes sans emploi  11 13,4% 
Retraités    37 45,1% 
TOTAL CIT.    82  100% 
 
TYPE D'HABITAT  Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     2  2,4% 
appartement    11 13,4% 
maison avec jardin  67 81,7% 
maison sans jardin   2  2,4% 
TOTAL CIT.    82  100% 
 
MEMBRE D'ASSOCIATIONS Nb. cit. Fréq. 
Oui     40 48,8% 
Non     42 51,2% 
TOTAL CIT.    82 100% 
 
NOMBRE D'ASSOCIATIONS Nb. cit. Fréq. 
FREQUENTEES  
Non réponse    46 56,1% 
1 association   22 26,8% 
De 2 à 3     8 09,8% 
De 4 à 5     4  4,9% 
Plus de 5     2  2,4% 
TOTAL CIT.    82  100% 
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TYPES D'ASSOCIATIONS  Nb. cit. Fréq. 
FREQUENTEES  
Non réponse     50 61,0% 
Festives (comité fêtes, 
danse, pétanque,patrimoine)   14 17,1% 
Sportives (foot, rugby, tennis 
Yoga, gym volontaire, ski…)   15 18,3% 
Culturelles (informatique, 
Histoire, médiathèque, LIPOVA …)    8  9,8% 
Anciens (vétérans, combattants)    3  3,7% 
Autres       3  3,7%      
TOTAL CIT.     82  100% 
 
 
SITUATION DANS SALINDRES Nb. cit. Fréq.  
Maisons Moulées    16 19,5% 
Coeur de Salindres   30 36,6% 
Le Fauconnier     8  9,8% 
Ausselet     14 17,1% 
Le Gascut      6  7,3% 
La Jouannenque     6  7,3% 
Valat d’Arias     1  1,2% 
Cauvas (Mas Chabert)     1  1,2% 
TOTAL CIT.     82  100% 
 
ESPACES PUBLICS PREFERES   Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     12 14,6% 
Place du marché    20 24,4% 
Grand jardin public   42 51,2% 
Le Gascut      1  1,2% 
Place de la mairie    4  4,9% 
Médiathèque      5  6,1% 
Tour Becamel    17 20,7% 
Jardin Le Fauconnier    7  8,5% 
Jardin centre social/Cambis/Skate  7  8,5% 
Rue Henri Merle     1  1,2% 
Parc sportif    12 14,6% 
Place Foch      6  7,3% 
Boulodrome      5  6,1% 
Place Branly     1  1,2% 
Place Balard     9 11,0% 
Cite un équipement (bar…)   3  3,7% 
TOTAL CIT.     82  100% 
 
MOYENS DE LOCOMOTION  Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     14 17,1% 
à pied     55 67,1% 
vélo       8  9,8% 
2 roues motorisées    1  1,2% 
voiture     19 23,2% 
TOTAL CIT.      82  100% 
 
MOTIFS DE FREQUENTATION Nb. cit.  Fréq. 
DES ESPACES PUBLICS 
Non réponse      21  25,6% 
But précis (marché, papiers,   18  22,0% 
pratiques sportives)     
Détente, repos     11  13,4% 
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Rencontres, événements    10   12,2% 
Sortie enfants     15   18,3% 
Boules (voir ou jouer)    05   06,1% 
Promenade, marche    23   28,0% 
TOTAL CIT.      82    100% 
 
FREQUENCE DE VISITES   Nb. cit. Fréq. 
Non réponse      17  20,7% 
2-3/semaine      29  35,4% 
1/semaine      15  18,3% 
1-2/mois       8   9,8% 
- 1 fois/mois     13  15,9% 
jamais       0   0,0% 
TOTAL CIT.      82    100% 
 
REPRESENTATION NOMBRE  
D'ESPACES PUBLICS   Nb. cit. Fréq. 
Non réponse      6   7,3% 
Très nombreux     2   2,4% 
nombreux     42  51,2% 
suffisants      3   3,7% 
peu nombreux    26  31,7% 
insuffisants     3   3,7% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
ENTRETIEN ESPACES PUBLICS  Nb. cit. Fréq. 
plutôt oui     62  75,6% 
plutôt non     14  17,1% 
sans opinion     6   7,3% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
FACILEMENT ACCESSIBLES   Nb. cit. Fréq. 
Plutôt oui     68  82,9% 
plutôt non      2    2,4% 
sans opinion    12  14,6% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
SUFFISAMMENT ACCUEILLANTS  Nb. cit. Fréq. 
Plutôt oui     45  54,9% 
plutôt non     18  22,0% 
sans opinion     19  23,2% 
TOTAL CIT.     82  100% 
 
 
BIEN EQUIPES    Nb. cit. Fréq. 
Plutôt oui     33  40,2% 
plutôt non      30  36,6% 
sans opinion     19  23,2% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
PLACE /LIEU DE RESPIRATION  Nb. cit. Fréq. 
Oui      28  34,1% 
non      14  17,1% 
sans opinion    40  48,8% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
 
 



Résultats de l’enquête auprès des habitants de SALINDRES  Pascale Parat-Bezard 

Conseil d’Architecture, d’Urbanisme et de l’Environnement du Gard – 06/2012 Page 44 
 

PLACE / SYMBOLE DU VILLAGE  Nb. cit. Fréq. 
Oui      28  34,1% 
non      17  20,7% 
sans opinion    37  45,1% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
PLACE / LIEU DE RENCONTRES  Nb. cit. Fréq. 
Oui       19  23,2% 
non       29  35,4% 
sans opinion     34  41,5% 
TOTAL CIT.     82    100% 
 
PLACE / EVENEMENTS   Nb. cit. Fréq. 
Oui      34  41,5% 
non      22  26,8% 
sans opinion    26  31,7% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
PLACE DEMAIN /  
LIEU DE RESPIRATION   Nb. cit. Fréq. 
Non réponse       2   2,4% 
Oui       21  25,6% 
non       4    4,9% 
sans opinion     55  67,1% 
TOTAL CIT.     82  100% 
 
PLACE DEMAIN /  
SYMBOLE HISTOIRE VILLAGE  Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     2  02,4% 
Oui      33  40,2% 
non      11  13,4% 
sans opinion    36  43,9% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
PLACE DEMAIN / 
RENCONTRES HABITANTS   Nb. cit. Fréq. 
Oui      47  57,3% 
non       5   6,1% 
sans opinion      30  36,6% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
PLACE DEMAIN /  
PARTAGE EVENEMENTS   Nb. cit. Fréq. 
Oui      45  54,9% 
non       5   6,1% 
sans opinion    32  39,0% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
SOUHAITS D’AMENAGEMENT   Nb. cit. Fréq. 
Non réponse      8   9,8% 
Place-jardin (végétal, ombrage..) 47  57,3% 
Rappel du passé (croix..)  13  15,9% 
Présence de l’eau   20  24,4% 
Stationnement    25  30,5%   
Lieu d’animation (guinguette,  9  11,0% 
Pizza, bar…)     
Assise     14  17,1% 
Jeux d’enfants    13  15,9% 
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Pas de stationnement   05   6,1% 
Autres suggestions   13  15,9% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
FREQUENTATION PLACE MAIRIE  Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     15  18,3% 
2-3/semaine     19  23,2% 
1/semaine     14  17,1% 
1-2/mois      9  11,0% 
- 1 fois/mois     9  11,0% 
jamais     16  19,5% 
TOTAL CIT.     82   100% 
 
OBJET DE FREQUENTATION   Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     34  41,5% 
Mairie     31  37,8% 
Cérémonies/obsèques   12  14,6% 
Pour la traverser   20  24,4% 
Pour s’y garer     6  07,3% 
TOTAL CIT     82   100% 
 
FUITES     Nb. cit. Fréq. 
Non réponse     47  57,3% 
Les Fumades     10  12,2% 
St Privat des Vieux   11  13,4% 
Espaces pour balades ou activités 08   9,8% 
Alès      06   7,3% 
Autres     03   3,7% 
TOTAL OBS     82   100% 
 
 

 

 

 

 



Résultats de l’enquête auprès des habitants de SALINDRES  Pascale Parat-Bezard 

Conseil d’Architecture, d’Urbanisme et de l’Environnement du Gard – 06/2012 Page 46 
 

 
 

 

 

 
 



Résultats de l’enquête auprès des habitants de SALINDRES  Pascale Parat-Bezard 

Conseil d’Architecture, d’Urbanisme et de l’Environnement du Gard – 06/2012 Page 47 
 

Midi-Libre 13.08.2012 

Une enquête est menée pour l’aménagement 
de la place de la mairie 
Les élus, et le maire Daniel Verdelhan en particulier,  l’ont fait savoir à plusieurs reprises depuis la démolition de 
l’Hlm ''La résidence'',  l'aménagement de la place de la mairie ne se fera qu’après concertation avec la 
population. 

Le processus de cette réflexion mené par le Caue du Gard a été enclenché sous la forme d’une première 
rencontre avec les Salindrois lors du marché hebdomadaire en juin dernier. Il s’agissait pour le Conseil 
d’architecture, d’urbanisme et d’environnement et la Manufacture des paysages d’animer une exposition ludique 
pour dévoiler les différentes facettes d’un espace public et ses enjeux, de présenter  leurs missions et de 
recueillir toutes les suggestions des habitants en matière de cadre de vie par le biais d’un sondage. Des 
questionnaires ont été distribués et sont encore disponibles en mairie (à retourner à l’accueil  avant le  04 
septembre). 

 

De plus Mme  Pascale Parat-Bézard, socio- économiste et anthropologue au Caue, a tenu à venir à la 
rencontre des différents acteurs de la vie communale comme les comités de quartiers ; elle a ainsi pu échanger 
avec les représentants des Maisons moulées (photo) et du Cœur de Salindres ; et  se tient à la disposition de 
toutes les personnes qui souhaitent la rencontrer (tél. 04 66 70 98 56 ou 04 66 36 10 60). Et pour cette dernière 
« lorsqu’on aménage, on regarde les alentours ; avant d’aménager cette place on voudrait voir les autres 
espaces publics et savoir comment les gens les investissent », le Caue militant  pour "une architecture et un 
urbanisme contemporains de qualité, respectueux de la mémoire des lieux et à l'échelle de l'homme". Au regard 
de la soixantaine de réponses au questionnaire qui lui sont déjà parvenues elle précise « On sent ici que les 
Salindrois aiment les animations ! ».  

En tant que conseiller, l’architecte du Caue aura pour mission de rendre une pré-esquisse du projet 
d’aménagement qui sera ensuite confiée au maître d’œuvre choisi par la municipalité ; lequel décidera de suivre 
ou non les indications fournies. Par ailleurs les résultats de l’enquête seront rendus public lors d’une réunion 
ouverte à toute la population le mercredi 26 septembre à 18 heures à la salle Becmil.  

Cette démarche est l’occasion de responsabiliser chaque Salindrois en l’impliquant dans cet aménagement 
donc à l’élaboration d’un cadre de vie collectif  partagé par tous. 


